
 
 

Eurelectric : Briser les silos de données pour accélérer la mobilité électrique 

Les ventes de véhicules électriques (VE) dépasseront celles des véhicules traditionnels d'ici 2030, 

comme le montre le nouveau rapport sur la mobilité électrique d'Eurelectric-EY. L'Union 

européenne met les bouchées doubles sur l'électrification des transports, qui devrait quadrupler 

d'ici 2040 pour décarboniser le secteur, selon la Communication 2040 de la Commission. 

Cependant, pour atteindre cette ambition, un écosystème plus interconnecté est nécessaire, où les 

données peuvent être librement échangées entre les acteurs de la mobilité électrique pour 

garantir une planification stratégique des infrastructures, des économies de coûts, de la flexibilité 

et une meilleure recharge. 

Les VE connaissent un essor en Europe. Les ventes ont augmenté de 25 % en 2023, les VE 

représentant plus d'un cinquième des nouvelles voitures vendues. L'infrastructure suit le rythme, 

avec des chargeurs rapides étant 10 fois plus puissants qu'il y a seulement cinq ans. D'ici 2030, 

environ 75 millions de VE circuleront en Europe avec des modèles plus abordables pour les acheteurs 

grâce à une production à grande échelle, à l'innovation et à un marché de VE d'occasion prospère. 

Pourtant, plusieurs défis risquent de ralentir l'adoption des VE. La concurrence entre l'UE, les États-

Unis et la Chine pour la production de VE devient féroce, tandis que différents acteurs de 

l'écosystème de la mobilité électrique gardent leurs propres données dans des silos. 

Le Secrétaire général d'Eurelectric, Kristian Ruby, a déclaré : 

« La mobilité électrique prend de l'ampleur en Europe. Pour accélérer l'adoption des VE en Europe, 

tous les acteurs de la chaîne de valeur doivent travailler ensemble avec des données ouvertes, 

interopérables et sécurisées pour créer une expérience fluide et sans heurts pour le client. » 

Chaque acteur de l'écosystème des VE génère des données. Pourtant, une grande partie de ces 

données – y compris les caractéristiques des véhicules, l'état de la batterie, la capacité du réseau et 

les performances des stations de recharge – ne sont pas partagées aujourd'hui en raison de 

préoccupations concernant la perte d'avantage concurrentiel pour les constructeurs automobiles et 

les risques de confidentialité. Cela nuit à l'efficacité de l'ensemble de l'écosystème de la mobilité 

électrique. Les données devraient devenir interopérables sur l'ensemble de la chaîne de valeur en 

établissant des protocoles standardisés, des réseaux d'itinérance pour la recharge, des cartes de 

chaleur de la congestion du réseau et des plateformes communes pour briser les silos de données. 

« La mobilité électrique concerne bien plus que le simple passage technologique des moteurs à 

combustion. Il s'agit de connecter les mondes du transport, de l'énergie et de l'environnement 

construit. Cependant, cela dépend de l'interopérabilité des données et du partage d'informations, et 

atteindre cet objectif est un défi. Le surmonter aidera à améliorer l'expérience globale des VE et à 

débloquer de la valeur pour les acteurs de l'écosystème. » – ajoute Serge Colle, leader mondial de 

l'énergie et des ressources chez EY. 

Eurelectric appelle les décideurs à intégrer une interopérabilité sécurisée des données dans tous les 

cadres réglementaires liés à la mobilité électrique pour accélérer l'adoption des VE, en commençant 

par la loi sur les données embarquées prévue. 

FIN 

https://bit.ly/432eBQy
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